
Le groupe Prisa peine aÌ€ faire aboutir ses projets audiovisuels

Description

Alors que le gouvernement espagnol remodÃ¨le le paysage audiovisuel, Prisa, fortement endettÃ©, cherche 
de nouveaux partenaires. AprÃ¨s lâ€™Ã©chec de la fusion de sa chaÃ®ne en clair Cuatro avec La Sexta, 
dÃ©tenue par son concurrent Mediapro, est Ã©voquÃ© un rapprochement avec Telecinco qui ne 
dÃ©rogerait pas aux nouvelles lois anticoncentration. Lâ€™Ã©chec du rapprochement avec La Sexta 
pÃ©nalise par ailleurs Digital+, qui aurait ainsi pu rÃ©gler la question de son accÃ¨s aux matchs du 
championnat de football espagnol et Ãªtre mieux valorisÃ©e auprÃ¨s de potentiels repreneurs.

Avec une dette de preÌ€s de 5 milliards dâ€™euros apreÌ€s lâ€™OPA reÌ•ussie sur sa filiale Sogecable,
eÌ•ditrice du bouquet de chaiÌ‚nes payantes Digital+ (voir le nÂ° 8 de La revue europeÌ•enne des meÌ•dias,
automne 2008), le groupe espagnol Prisa est contraint de se deÌ•sendetter au prix dâ€™une reÌ•organisation
de sa filiale audiovisuelle. Alors que les activiteÌ•s de production audiovisuelle de Prisa sont fusionneÌ•es au
sein de Plural Entertainment Espana, que la chaiÌ‚ne en clair Cuatro est deÌ•sormais le nouveau fer de lance
du groupe sur le marcheÌ• de la teÌ•leÌ•vision, le bouquet Digital+ est mis en vente, bien quâ€™il soit en perte
de vitesse, avec 2 millions dâ€™abonneÌ•s, quand il a pu compter jusquâ€™aÌ€ 2,5 millions dâ€™abonneÌ•s.
ValoriseÌ• initialement aÌ€ 3,85 milliards dâ€™euros par Prisa, Digital+ peine aÌ€ trouver preneur, meÌ‚me
apreÌ€s que Prisa a abaisseÌ• ses preÌ•tentions aÌ€ 2,6 milliards dâ€™euros. Les deux candidats les plus
creÌ•dibles pour le rachat, Telefonica et surtout Vivendi, ne sont toujours pas parvenus aÌ€ sâ€™entendre
avec Prisa, ce qui a conduit le groupe ibeÌ•rique aÌ€ reneÌ•gocier lâ€™eÌ•talement de sa dette, le groupe ayant
obtenu un reÌ•pit jusquâ€™au 31 mars 2010 pour rembourser un emprunt de 1,95 milliard dâ€™euros.

Pour sortir de cette situation deÌ•licate, Prisa devra en outre sâ€™adapter au nouveau cadre reÌ•glementaire
audiovisuel espagnol. En effet, Prisa est confronteÌ• aÌ€ plusieurs menaces sur le marcheÌ• audiovisuel. Sur le
marcheÌ• de la teÌ•leÌ•vision payante, Digital+ va devoir faire face aÌ€ de nouvelles concurrences. En avril
2010, le gouvernement espagnol a proceÌ•deÌ• aÌ€ une reÌ•allocation des canaux des chaiÌ‚nes de la TNT
espagnole qui vont deÌ•sormais comporter un bouquet de chaiÌ‚nes payantes, une deÌ•cision qui pourrait
deÌ•preÌ•cier aÌ€ terme la valeur de Digital+ et qui ne favorise pas les neÌ•gociations entre Prisa et de potentiels
repreneurs. Sur le marcheÌ• de la teÌ•leÌ•vision hertzienne, ouÌ€ la chute des recettes publicitaires fragilise les
activiteÌ•s de sa chaiÌ‚ne Cuatro, le groupe Prisa pourrait toutefois beÌ•neÌ•ficier de certaines opportuniteÌ•s.
ApreÌ€s que le gouvernement espagnol a autoriseÌ•, le 23 feÌ•vrier 2009, les concentrations dans le secteur de
la teÌ•leÌ•vision, aÌ€ condition toute- fois que les fusions ne conduisent pas un groupe aÌ€ deÌ•tenir plus de 27
% de part dâ€™audience nationale (voir le nÂ° 10-11 de La revue europeÌ•enne des meÌ•dias, printemps-eÌ•teÌ•
2009), le rapprochement des nouveaux entrants sur le marcheÌ• de la teÌ•leÌ•vision espagnole, la chaiÌ‚ne
Quatro de Prisa (8,6 % de part dâ€™audience) et la Sexta (5,5 % de part dâ€™audience), controÌ‚leÌ•e par
Mediapro, sâ€™est imposeÌ• comme un moyen pour les deux groupes de reÌ•gler leurs nombreux contentieux
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tout en beÌ•neÌ•ficiant de synergies nouvelles.

Les deux chaiÌ‚nes, creÌ•eÌ•es aÌ€ la faveur de la reÌ•forme de 2005 de lâ€™audiovisuel espagnol, se livrent en
effet aÌ€ une guerre sans merci pour gagner des parts dâ€™audience face aux leaders Telecinco (18,1 % de
part dâ€™audience) et Antena 3 (16 % de part dâ€™audience). La principale victime de cette guerre a eÌ•teÌ•
le groupe Prisa : Mediapro, actionnaire principal de la Sexta, sâ€™est empareÌ• des droits du football
quâ€™il a ravis progressivement aÌ€ Digital+ en neÌ•gociant directement avec les clubs, ce qui a conduit
Sogecable aÌ€ porter plainte devant lâ€™autoriteÌ• de concurrence espagnole. Quand Sogecable et La Sexta
ont annonceÌ• eÌ‚tre parvenus aÌ€ un accord, le 4 juin 2009, pour la fusion de La Sexta et de la Cuatro,
deÌ•sormais autoriseÌ•e, tout en sâ€™accordant eÌ•galement sur la diffusion des matchs du championnat de
football espagnol sur Digital+, la guerre entre les deux groupes semblait oublieÌ•e.

Lâ€™alliance de La Sexta et de la Cuatro devait faire naiÌ‚tre un concurrent de poids face aÌ€ Antena 3 et
Telecinco, en meÌ‚me temps quâ€™elle permettait aÌ€ Digital+ de retrouver son attrait et aÌ€ Mediapro, qui
a payeÌ• 2 milliards dâ€™euros pour sâ€™emparer des droits du football, de trouver un diffuseur solide pour
ses programmes. Ce retournement de situation, favorable aÌ€ Prisa, a conduit le groupe aÌ€ revaloriser ses
actifs dans La Cuatro. Le 10 aouÌ‚t 2009, Prisa rompait les neÌ•gociations avec Imagina, qui controÌ‚le La
Sexta, ne parvenant plus aÌ€ sâ€™entendre sur la reÌ•partition des parts dans la nouvelle entiteÌ• fusionneÌ•e.
La fusion entre les deux chaiÌ‚nes, initialement preÌ•vue aÌ€ pariteÌ•, nâ€™a donc pas pu aboutir et la
diffusion du championnat de football espagnol par Digital+ est de nouveau remise en question.

Pour Prisa, qui doit se deÌ•sendetter, un rapprochement de la Cuatro avec une autre chaiÌ‚ne reste donc
dâ€™actualiteÌ•, une fusion avec le leader Telecinco eÌ•tant envisageable dans la mesure ouÌ€ le nouveau
groupe finirait par froÌ‚ler, mais sans le franchir, le seuil des 27 % de part dâ€™audience nationale. Enfin,
le 21 aouÌ‚t 2009, Prisa annoncÌ§ait la monteÌ•e dans son capital du groupe ameÌ•ricain InStore Broadcasting
Network (IBN), aÌ€ hauteur de 4,5 %, par lâ€™intermeÌ•diaire de Talos, la filiale financieÌ€re dâ€™IBN.
Une joint-venture entre IBN et Prisa va eÌ‚tre creÌ•eÌ•e, baptiseÌ•e Prisa IBN International, afin de deÌ•velopper
les activiteÌ•s de diffusion de musique et de publiciteÌ• en grande surface dâ€™IBN sur le territoire espagnol
et sur le continent latino-ameÌ•ricain.
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